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Le mot du maire
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Claudine Ozan 
Maire de Nuillé­le­Jalais 

Chères Jalaisiennes, 
Chers Jalaisiens,

Nous traversons une période d’incertitudes, marquée par des élections législatives en 2024, un nouveau gouvernement et un contexte 
économique fragile. La Loi de finances 2025 reste encore floue, et bien que ses impacts sur les communes ne soient pas encore 
entièrement connus à ce jour, il est évident que nous devons et devrons faire preuve de prudence.

Dans ce contexte, notre commune adoptera une approche rigoureuse dans la gestion de ses finances. Nous serons particulièrement 
vigilants dans nos choix d’investissements, et dans les dépenses générales liées au fonctionnement, afin de garantir un budget sain et 
maintenir les services proposés aux habitants.

Nous restons néanmoins confiants dans notre capacité à continuer à développer notre commune de manière responsable, tout en préservant 
les priorités qui nous sont chères : le bien-être et la sécurité de chacun.

Soyez assurés que nous mettrons tout en œuvre pour faire face à ses défis et continuer à avancer ensemble. C’est d’ailleurs dans ces 
moments que l’entraide et la solidarité doivent être encore plus renforcées.

J’en profite pour souligner le travail important des bénévoles de l’association de la NASA (Nuillé, Ardenay, Soulitré Amicale, 
association pour les écoles du SIVOS) ainsi que les agents communaux pour leur investissement au sein de notre commune.

Je terminerai par les projets de cette année 2025 qui seront consacrés à  l’évaluation des projets validés, avec l’aide des bureaux 
d’études mandatés, ainsi qu’à la consultation de fournisseurs et d’organismes financiers. Nous espérons que certains  seront lancés avant 
la fin de mandat. 

Je vous souhaite une très bonne année 2025.

Votre Maire, Claudine Ozan



Nuillé­le­Jalais

    L'équipe 

   municipale

Nuillé­le­Jalais

Aquarelle réalisée par Mme Renoux, habitante de Nuillé­le­Jalais
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Mais depuis le début, tu nous suis et aujourd’hui, je dirais même que d’une idée proposée, tu la rends encore plus farfelue. Bonne ou mauvaise 
influence, je ne sais pas, mais en tout cas pour nous, c’est un bonheur de t’avoir à nos côtés.
Nous le rappelons souvent et je le répète chaque année mais si les communes aux alentours nous envient autant du fait de t’avoir c’est qu’il y a 
une bonne raison.
Tu es quelqu’un d’investit, consciencieux, professionnel. Beaucoup de qualité qui serait longues à énumérer. J’ai cherché des défauts mais 
professionnellement et je dis bien professionnellement, car ta femme ici présente ne pense peut-être pas la même chose, nous n’en n’avons pas 
forcément trouvé. 
Alors avec un peu de réflexion, car faut quand même en trouver, je dirais que tu es têtu. Têtu car exemple pas plus récent que ce matin, où tu 
boites mais que tu refuses de ralentir ou faire des choses où tu te poses un peu plus. 
Alors oui l’âge est là mais il te reste quand même 10 ans à tenir ! mais même dans 10 ans on te croisera certainement dans la commune (avec 
déhambulateur ou pas) à courir à droite à gauche pour entretenir les rues et espaces verts, maintenir les bâtiments en état, et qui sait qui sera au 
conseil à ce moment-là pour t’inventer de nouveaux projets ?!
Dans tous les cas, nous, nous ferons en sorte que tes journées ne se ressemblent pas et que tu ne connaisses pas la routine dans ton travail. Et 
pour ça fais-nous confiance
Alors à l’occasion de tes 20 ans de travail, au nom du conseil municipal, et je pense au nom de tes collègues aussi, nous te disons merci. 
Merci pour ta bonne humeur chaque jour, tes blagues à ne pas prendre au premier degré sur les blondes ou autres remarques, merci pour tout ce 
que tu fais.

Et comme dit la chanson, et si on se donnait RDV dans 
10 ans pour la médaille des 30 ans ?!

Claudine Ozan 

Walter, 

Un petit mot spécialement pour toi ce soir. Je sais combien tu adores quand l’attention est portée sur toi donc je 
vais faire vite pour ne pas te mettre mal à l’aise.
Cette année tu as essayé de demander ta médaille des 20 ans. Tant bien que mal, car à ce jour la procédure 
n’est toujours pas finalisée. En plus, si nous reprenons le détail, tu es bien au-delà des 20 ans !
Né le 9 novembre 1970, après avoir fait ton service militaire en 92 et une formation en Pâtisserie (d’ailleurs 
une tarte au citron meringuée n’est jamais de refus, mais sans gluten désormais), tu es arrivé à la commune en 
juillet 2002 et tu as été titularisé un an après,le 22 juillet 2003.
Tu as eu l’occasion de travailler avec 4 conseils municipaux différents et 4 maires : M. Avignon qui t’a formé 
et dont tu nous parles régulièrement. M. Rigal, Francis et nous. Certainement, le mandat le plus épuisant tant 
nos idées s’expriment et se réalisent grâce à toi. D’où ton surnom de Bob le Bricoleur !

Remerciement à l'un de nos agents
Nous avons choisi de commencer le bulletin par la retranscription d'un discours. A l'occasion d'une réunion conseillers 
municipaux et agents communaux, Madame le maire, a tenu à remercier et féliciter Walter, pour ses bons et loyaux 
services accomplis au sein de la Commune depuis plus de 20 ans. A la distribution du bulletin, Walter ne sait toujours pas 
que ce discours et les photos vont apparaître dans le Jalaisien... De notre part à tous, merci Walter.



Après-midi jeux de société

Projet olympiades mais annulé faute d'inscriptions

Atelier cuisine 

Création de voeux aux anciens
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Le conseil municipal des jeunes
Visite de l'abbaye de l'Epau en présence des conseillers 
départementaux

Rétrospective du Conseil Municipal Jeunes

Création d'aménagements pour le terrain de jeux (boîte à livres, 
arche, panneau d'indication...) en cours de finition

Une enveloppe sera attribuée au CMJ pour la 
réalisation de leurs projets, après le vote du budget.



Le Conseil Municipal Jeunes Nuillé­le­Jalais

    Zoom sur le

   budget 2024

Nuillé­le­Jalais



Zoom sur le budget 
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805 962 €

Budget primitif voté le 19 mars 
2024 en Conseil Municipal

69 % dédiés au Fonctionnement

(Dépenses courantes de la commune : 
énergie, achat petits matériels, salaires, 
subventions associations, communication, 
participation SIVOS … )

31 % consacrés aux investissements

(Dépenses importantes qui dureront dans le 
temps : achat terrain, mobiliers, aménagement 
terrain de jeux, matériels informatiques, 
remboursement emprunt …) 
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Zoom sur le budget 

Dont emprunt 100 000€ Autofinancement des projets sans recours à un emprunt complémentaire

Soit une diminution du déficit de 144 827 €



Nuillé­le­Jalais

    2024 

   en images !

Nuillé­le­Jalais



Les manifestations

Les voeux du maire se sont déroulés 
le samedi 18 janvier, en présence de 
Monsieur Compain, sous préfert de 
la Sarthe, Monsieur Vogel, Sénateur, 
Monsieurr Trifaut, Conseiller 
Départemental, Monsieur Pigné, 
Président de la Communauté de 
Communes du Gesnois Bilurien.
Un vin d'honneur a, comme de 
coutume, été offert à nos 
concitoyens présents.

Les voeux du maire
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«Ma chère Mélinée, ma petite orpheline bien-aimée, dans quelques heures, je ne serai plus de ce monde. Nous allons être fusillés cet après-midi à 
15 heures. Cela m'arrive comme un accident dans ma vie, je n'y crois pas mais pourtant je sais que je ne te verrai plus jamais. Que puis-je t'écrire ? 
Tout est confus en moi et bien clair en même temps.
Je m'étais engagé dans l'Armée de Libération en soldat volontaire et je meurs à deux doigts de la Victoire et du but. Bonheur à ceux qui vont nous 
survivre et goûter la douceur de la Liberté et de la Paix de demain. Je suis sûr que le peuple français et tous les combattants de la Liberté sauront 
honorer notre mémoire dignement. Au moment de mourir, je proclame que je n'ai aucune haine contre le peuple allemand et contre qui que ce soit, 
chacun aura ce qu'il méritera comme châtiment et comme récompense.
Le peuple allemand et tous les autres peuples vivront en paix et en fraternité après la guerre qui ne durera plus longtemps. Bonheur à tous...
J'ai un regret profond de ne t'avoir pas rendue heureuse, j'aurais bien voulu avoir un enfant de toi, comme tu le voulais toujours. Je te prie donc de te 
marier après la guerre, sans faute, et d'avoir un enfant pour mon bonheur, et pour accomplir ma dernière volonté, marie-toi avec quelqu'un qui puisse 
te rendre heureuse. Tous mes biens et toutes mes affaires je les lègue à toi à ta soeur et à mes neveux. Après la guerre tu pourras faire valoir ton 
droit de pension de guerre en tant que ma femme, car je meurs en soldat régulier de l'armée française de la libération.
Avec l'aide des amis qui voudront bien m'honorer, tu feras éditer mes poèmes et mes écrits qui valent d'être lus. Tu apporteras mes souvenirs si 
possible à mes parents en Arménie. Je mourrai avec mes 23 camarades tout à l'heure avec le courage et la sérénité d'un homme qui a la conscience 
bien tranquille, car personnellement, je n'ai fait de mal à personne et si je l'ai fait, je l'ai fait sans haine.
Aujourd'hui, il y a du soleil. C'est en regardant le soleil et la belle nature que j'ai tant aimée que je dirai adieu à la vie et à vous tous, ma bien 
chère femme et mes bien chers amis. Je pardonne à tous ceux qui m'ont fait du mal ou qui ont voulu me faire du mal sauf à celui qui nous a trahis 
pour racheter sa peau et ceux qui nous ont vendus. Je t'embrasse bien fort ainsi que ta soeur et tous les amis qui me connaissent de loin ou de près, je 
vous serre tous sur mon coeur. Adieu.
Ton ami, ton camarade, ton mari.
Manouchian Michel »

Les commémorations du 8 mai 
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Le 21 février 2024, 80 ans jour pour jour après sa mort, Missak est intronisé au Panthéon 

avec sa femme Mélinée par le président Macron.

A nouveau, comme nous le faisons à chaque 
commémoration, et après les différents discours 
officiels, un texte a été lu par plusieurs conseillers 

municipaux, rendant la cérémonie plus émouvante 
encore. Par la lecture de ce texte, nous souhaitons 
tous ensemble, transmettre l'Histoire pour ne pas 

l'oublier, se souvenir du passé pour ne pas 
reproduire les mêmes erreurs...

Il s'agit cette fois, de la dernière lettre écrite par Missak Manouchian à sa compagne Mélinée, quelques heures avant d'être fusillé au Mont-

Valérien. Missak était un militant communiste et antifasciste, d'origine Arménienne, et qui entra dans la Résistance Française.



Les journées européennes du patrimoine 

La course cycliste Paris­Connerré 
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L'Elan Sportif Cycliste de Champagné, a organisé des 
courses le dimanche 7 juillet. Les épreuves étaient 
ouvertes aux coureurs U15 et U17 et reliaient les 3 
communes de Nuillé, le Breil et Soulitré. A noter, que la 
victoire en U17, est revenu à Tilio Pichon, habitant la 
commune de Nuillé.

Le 6 octobre, le 55ème Paris­Connerré, a une nouvelle 
fois tenu toutes ses promesses, malgré des conditions 
climatiques difficiles. Chaque année, le Club Cycliste de 
Connerré organise cette course qui, à 3 reprises, passe 
par la commune de Nuillé.

"Merci pour l'ouverture de cette églsie, la restauration des 
tableaux est parfaite, les fiches explicatives sont très utiles".

"Très jolie église, les tableaux restaurés 
sont magnifiques et les fiches explicatives 
très utiles. Habitant Nuillé depuis quelques années, je me devais de venir voir 
un patrimoine qu'il faut continuer de 
restaurer et ouvrir au public". 

"Cette église est belle, merci de l'avoir ouverte". 

Courses de vélo souvenir "Marcel Goupil et Jean­Yves Goupil"

Voici quelques commentaires que nous ont laissé des visiteurs. 



Octobre rose 

Résultat concours photos 
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Vous le savez sans doute, un concours photos a été lancé dans la commune. Nous avons classés celles 
réceptionnées, en 6 thèmes : église, lavoir, rue, chemins, hiver et campagne. 
Nous vous avons ensuite demandé, sur notre site Facebook, de choisir la photo de chaque thème que vous 
préfériez. Les 6 photos sélectionnées sont celles placées en couverture du bulletin. 
Les gagnants sont Mme Annie Busson sur le thème église et campagne, Mme Céline Bertras, sur le thème hiver, 
Melle Malïa Pichon, sur le thème chemins, Mr Roland Tellier, sur le thème rue de et Mr Walter Martineau, sur le 
thème lavoir. 

Tous nous ont autorisé à les exposer dans la commune, ou même à les utiliser dans des revues comme le 
nouveau guide de randonnée du Perche Sarthois.

Merci pour votre participation !



Les commémorations du 11 novembre

Le marché de Noël de la N.A.S.A 
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Mes chers petits enfants,
J'ai une suprême recommandation à vous faire. Aujourd'hui, vous êtes petits ; demain vous serez 
grands. Prenez en considération ce que je vous écris.Respectez votre maman ; obéissez-lui sans cesse car c'est elle qui a la lourde charge de la mère et du 

père...
Prenez l'exemple de nous. Aimez-vous, soyez loyaux et honnêtes, et vous serez heureux en ayant votre 
conscience tranquille.
C'est à toi, Rosette, ma chère enfant, de donner l'exemple à Ernestine ta petite soeur et à Jean et 
Charles tes petits frères, pour que vous preniez tous le bon chemin.Soyez tous bons enfants.

Que mes larmes que je verse en faisant cette lettre vous inspirent de faire tout ce que je voudrais et que 
vous deveniez tout ce que je vous souhaite.Gardez précieusement cette lettre ; souvenez-vous de votre malheureux père et suivez ses conseils.P.-S. : Surtout respectez votre maman. Evitez-lui tout chagrin qu'il pourra lui se présenter. 

Adoucissez-lui sa vie et faites-lui oublier tout ce qu'il pourra se présenter comme amertume dans la 
vie.

Lazare Silbermann

Lazare survivra à la guerre mais mourra dans les années 20, terriblement affaibli par 

les séquelles de ses combats. Sa femme Sally, également réfugiée roumaine, sera 

déportée et exterminée 22 ans plus tard.

Réfugié roumain, Lazare Silbermann part 

sur le front comme engagé volontaire, 

afin de s'acquitter d'une dette essentielle 

auprès de son pays d'accueil. En août 

1914, il écrit à ses enfants.

En raison des intempéries qui se sont 

produites le samedi 7 décembre 

dernier, le marché de Noël, organisé 

chaque année par la NASA, et qui 

habituellement se déroule dans la 

cour de notre école, n'a pu avoir lieu 

pour des raisons de sécurité, alors 

que les bénévoles avaient déjà tout 

préparé, notamment l'installation des 

barnums pour accueillir les visiteurs. 

La Municipalité a trouvé au matin, une solution de secours et de recours, pour le grand bonheur de 

l'association, afin de ne pas annuler l'événement. La commune de Thorigné a accepté d'accueillir le 

marché de noël dans une de ses salles. Nous tenons à la remercier pour son action et sa réaction.



Le repas des aînés organisé par le C.C.A.S 
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En décembre, le C.C.A.S, Centre Communal 
d'Action Social, a choisi de délocaliser le repas 
de fin d'année de nos aînés. Il n'a pas eu lieu 

comme les années précédentes dans la salle de 
la cantine mais au cabaret Le Patis au Mans. 

Toutes les personnes présentes ont pu 
partager, pendant et après le repas, l'humour 
de l'animateur, le chant, les chorégraphies et 

les scènes d'acrobatie des artistes. Un très beau 
spectacle apprécié de tous et que nous vous 
recommandons. Nous réfléchissons déjà à la 
prochaine sortie, en espérant que nos jeunes 

retraités soient encore plus nombreux.

A Mme Levilain et Mr Launay, nos 
deux doyens de la commune, qui 
n'ont pu être présents au 
spectacle, un panier garni ainsi 
que des sachets de chocolats, leur 
ont été offerts début janvier. Tous 
deux, ainsi que leur famille, ont 
été touchés par cette délicate 
attention.
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L'arrivée du Père Noël à l'école 

Le Conseil Municipal a décidé d'offrir, pour les fêtes de 
fin d'année, un cadeau à chaque foyer. En 2023, un tote 
bag vous a été offert. L'opération a été appréciée. Voilà 
pourquoi, nous avons décidé de vous offrir un nouveau 
présent.

Le présent aux Jalaisiens



La vie dans notre commune

Curage des fossés à la Bobaie
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Voie d'arrêt de passage 
route des Vénerais

Abri­bus à La Route

Installation de bornes d'incendie  à la Grande 
Oisellerie et aux Vénerais 

(en collaboration avec les communes de 
Connerré et Thorigné­sur­Dué)
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Pose de clôture entre le terrain communal et le lotissement impasse des Rosiers

Pose de bancs sur le terrain de jeux

Installation de poteaux sur le plateau rue du 
Sablon



Nouvel aménagement de la mairie
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Création d'une zone d'archivage dans la 
cave de la mairie

Achat d'une saladette pour la cantine
(les enfants se servent seuls)
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Pour vous orienter, 3 balisages 
vous sont présentés.

Randonnée pédestre : "le sentier des oiseaux"

Un nouveau sentier de randonnée au départ de l'église, propre à la 
commune et d'environ 7 km, vous est à présent proposé. 

Le Perche Sarthois est en cours de réédition et un de ses 
membres a tenu à effectuer, courant décembre, la randonnée 
créée par la commission animation, afin d'évaluer et d'officialiser 
l'itinéraire. 

Cette évaluation nous permet ainsi 
de garantir aux randonneurs, des 
itinéraires balisés, entretenus et 
sécurisés. 

Ce circuit apparaîtra avant l'été, 
dans la prochaine édition du guide 
du Perche Sarthois.

Nouveau
té

A droite 

A gauche

Tout droit



La vie dans notre école 

En cette année olympique, qui plus est à Paris, le thème 

de notre année était le SPORT. 

L’équipe enseignante a décidé d’organiser une classe de 

neige pour les trois classes de l’école. 

Avec les dossiers administratifs, il a aussi fallu trouver un 

budget pour permettre à tous de partir. 

Des ventes de dons de parents au bric‐à‐brac, une 

tombola, une vente de gâteaux Bijou, une récolte de 

cartouches vides ont permis de diminuer le montant 

pour les familles. 

 La mairie (ainsi que celles de Soulitré et d’Ardenay), l’amicale des parents d’élèves et des particuliers ont aussi 

beaucoup participé au financement. 

Nous avons alors pu partir du 22 au 26 janvier 2024 à Murat‐le‐Quaire (Puy‐de‐Dôme). 

Le groupe était composé de 66 élèves et de 11 adultes.

Le programme était complet ! 

Nous avions des après‐midis de ski 

au Mont‐Dore. Une grande 

découverte pour la majorité des 

élèves. Les chutes furent 

nombreuses au départ mais 

rapidement, ils ont pu effectuer 

quelques petites descentes 

aisément. Chaque élève est reparti 

avec un diplôme de l’ESF (Ecole de 

Ski Française).

La vie dans notre école
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Les dégustations auvergnates furent très appréciées par tous. Enfin, la soirée dansante était très attendue par les 

enfants. 

C’était bien sportif, on vous laisse imaginer préparer 66 enfants pour faire du ski ! Mais ce fut une expérience 

incroyable pour les petits et les grands. 

Le seul bémol fut l’absence de neige en dehors des pistes. On s’est tout de même adapté pour rendre ce séjour le plus 

agréable. 

Une cani‐rando, la découverte du lac volcanique de Servières, 

des randonnées avec la découverte de la nature auvergnate, la 

visite du musée de la Toinette et une sensibilisation sur les 

avalanches rythmaient nos journées. 
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Ils ont découvert l’escrime. Grace au matériel de  l'USEP, ils peuvent pratiquer avec des tenues, des casques et des 

armes.

Le 13 février dernier, toute l’école s’est déguisée. Nous avons effectué un défilé dans les rues de Nuillé‐le‐Jalais et 

confectionné des crêpes pour célébrer au mieux cette journée. 

Carnaval à l'école 

Les élèves ont pu également découvrir d’autres sports olympiques durant l’année. 

Escrime 
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Pour le carnaval de l’amicale des parents, les élèves de l’école ont réalisé un char. Bien sûr, il était en rapport avec 

notre classe de neige et nous avons construit une piste de ski. 

Le défilé ensuite eut lieu à Soulitré le 16 mars avec les autres classes du SIVOS (Ardenay et Soulitré). 

Barbara est même montée sur le podium du meilleur déguisement !  

Le carnaval de l'amicale des parents
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Avec des encadrants du club du Breil‐sur‐Mérize (Lucas Touchet), les élèves ont pu s'initier au football. Différents 

ateliers de manipulation du ballon étaient proposés. 

Initiation football

Initiation tennis

Les élèves ont participé à 6 ateliers proposés par Baptiste Saussereau, du club de Connerré. 

Beaucoup de motivation et de plaisir sur cet après‐midi ! 
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Les Jeux Olympiques à l'école 

Nous avons eu une sacrée belle surprise aujourd'hui pour nos olympiades : trois athlètes du Bénin (Kiki Didier, 

Atchiba Fayssal et Marina Houndalowan) qui ont participé aux J.O de Paris sont venus nous rendre visite à 

l'école !

Il y avait des paillettes dans les yeux de tous les enfants !
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Enfin, pour le dernier jour d’école, nous avons pu profiter de l’espace jeu au terrain de Nuillé le Jalais !!! 
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 Les projets pour
            2025 !

Nuillé­le­Jalais



­ étude de la réfection du chemin de la Chaumière.

­ étude de la liaison entre le bourg et La Route.

­ études pour la gestion des eaux pluviales, rue du Sablon et impasse des 
Rosiers, dans l'objectif de résoudre les conséquences des intempéries sur notre 
commune. 

­ clôture entre le parking et le terrain de jeux.

­ retrouver un locataire­gérant pour le commerce.

­ fleurissement place de l'église. 

­ étude d'installation de casiers libre­service.

­ fin de l'aménagement de la mairie. 
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Services et  

   infos pratiques

Nuillé­le­Jalais



Cabine de téléconsultation 
Afin de vous faciliter l'accès à la cabine 
télémédecine, le bâtiment des toilettes 
publiques a été restauré et la cabine a pu y 
être installée. 

Lest consultations sont disponibles :

Les services proposés dans votre commune

 du lundi au vendredi de  8h00 à 20h00
 

les samedis de 8h00 à 13h00 

(la cabine n'est pas accessible en dehors de 
ces horaires). 

Les toilettes publiques, quant à elles, sont accessibles 24h/24 et 7jours/7. 

Pour une première consultation, on vous demande de créer un compte. 

Munissez-vous de :  

C'est simple, il ne vous reste plus qu'à vous laisser guider par les instructions de l'écran.

- votre carte vitale
- votre téléphone portable
- votre adresse mail
- votre carte bancaire
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Transport Aléop 

Pour plus d'informations, https://aleop.paysdelaloire.fr

Départ Mairie de Nuillé : 
lundi, mardi, mercredi, jeudi, 
vendredi : 6h39

Arrivée Mairie de Nuillé : 
lundi, mardi, jeudi et vendredi : 
19h23 
mercredi 13h21

Distributeur de baguettes

Food­trucks

Location de salle, tables, bancs... 

Suivez­nous
"commune de Nuillé­le­Jalais"télécharger l'application

Intramuros
www.nuillelejalais.fr

Vous pouvez retrouver différents food­trucks sur 
notre commune, comme des galettes, des pâtes 
et des pizzas. 

Pizzas

Pâtes

Galettes

Crêpes
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Recensement Etat civil 
Ils se sont dit "oui" : 

2 mariages 
2 PACS

Bienvenue aux 
4 bébés 

 5 personnes 
nous ont quitté

Tout jeune français qui a 16 ans doit se 
faire recenser auprès de sa mairie. Une 
fois cette obligation accomplie, le jeune 
reçoit une attestation de recensement. 
L'attestation est à présenter lors de 
certaines démarches, comme 
l'inscription au baccalauréat ou au 
permis de conduire. 

Autorisations d'urbanisme en cas de travaux ou de rénovation

Informations requises 
pour votre demande de 
déclaration préalable de 

travaux.
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Jours de passage de la balayeuse 
29 janvier 2025
26 février 2025
26 mars 2025
30 avril 2025
28 mai 2025
25 juin 2025

30 juillet 2025
27 août 2025
24 septembre 2025
29 octobre 2025
26 novembre 2025
24 décembre 2025

Bien­être et sécurité de tous 

Afin d'assurer le confort et la sécurité de chacun de 
nous, nous tenions à rappeler quelques règles de 

civisme :

­ afin de faciliter l'écoulement des eaux pluviales, 
nous vous rappelons que l'entretien des buses et 
les abords de celles­ci (2 mètres en aval et amont) 

restent à la charge des propriétaires. 

­Le débrouissaillage est aujourd'hui devenu une 
obligation, car il évite tout départ d'incendie, en 

campagne comme dans la commune.

­Le stationnement sur les trottoirs est interdit. Car 
cela oblige les piétons, nos jeunes qui se dirigent 
vers l'aire de jeux, les parents qui se baladent avec 
leur enfant en poussette..., à circuler sur les routes. 
Des emplacements et des parkings sont prévus à 

cet effet.

­Des dépôts sauvages ont été remarqués 
dernièrement sur la commune. Il est à noter qu'ils 

sont passibles d'une amende de 135 €.

Fermeture définitive du réseau
cuivre et ADSL
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La vie   

         intercommunale

Nuillé­le­Jalais



Le SIVOS, Syndicat Intercommunal à Vocation Scolaire
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Le SIVOS, Syndicat Intercommunal à Vocation Scolaire, regroupe les écoles des communes d’Ardenay 

sur Mérize, Nuillé-le-Jalais et Soulitré.

Nous gérons uniquement les affaires scolaires (achats des fournitures scolaires, séance de piscine, 

mobiliers, gestion du personnel SIVOS : ATSEM + Agents techniques + secrétariat SIVOS).

Les communes gèrent leurs bâtiments et leur cantine.

Pour financer le budget du SIVOS, les communes membres versent 1 065,54€ par enfant. En 2024, le 

conseil syndical a décidé que ce montant n’évoluerait pas en 2025. Ce qui nous a amené à faire des 

choix difficiles afin de maintenir cette participation, en constante augmentation depuis plusieurs 

années.

Cette diminution porte sur :

- Le nombre de classe qui bénéficieront de séances de piscine (4 en 2024 – 2 en 2025)

- Achats de fournitures scolaires : diminution de 3€/enfant (28€ -> 25€)

- Mise en place de quotas de photocopies et de ramettes de papier

- Diminution des plannings des agents. Objectif : équités entre les agents et les sites sur des tâches 

similaires et en tenant comptes des spécificités des enfants accueillis. 

- Optimisation des dépenses courantes

Claudine OZAN, Présidente du SIVOS

Évolution de la participation des communes au SIVOS



La NASA (amicale du SIVOS) 

La Troupe Cette année La Troupe (association 
créée en 2020 par Agnès 
Lebourdais, directrice de l'école 
d'Ardenay) nous a proposé  son 
spectacle "C'était mieux avant ?" 
alliant théâtre, danses, mimes, 
chansons et sketchs. 
Sa troupe regroupe des jeunes et 
adultes motivés par le goût du 
spectacle.

Anciennement appelée l'Amicale du SIVOS, la 
NASA (Nuillé Ardenay Soulitré Amicale), créée en 
2022, est une association regroupant les parents 
d'élèves des 3 communes qui organisent des 
manifestations dans le but de financer des projets 
pour les écoles.
Cette année, l'association a organisé le carnaval de 
Soulitré, le loto au Breil, le bric à brac et son  
marché de producteurs et de l'artisanat à Ardenay, 
ainsi que le marché de Noël (exceptionnellement à 
Thorigné­sur­Dué cette année).
Grace à ces manifestations, la NASA a réussi à 
financer, le voyage à Murat­le­Quaire (Puy­de­
Dôme) pour les classes de Nuillé­le­Jalais, et les 
calculatrices pour les élèves passant en 6ème.
Afin que l'association perdure, n'hésitez pas à les 
rejoindre : amicale.sivos@gmail.com
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Une nouvelle représentation 
aura lieu le dimanche 4 mai 
2025 à 14h30, à la salle des 

fêtes du Breil-sur-Mérize.



Centre LARES
1 place Jacques Moreau‐72450 Montfort‐le‐Gesnois

02.43.76.70.25
messagerie : contact@cslares.fr
Site internet  : http://cslares.fr/

            Centre Social Lares

Centre LARES 

Le centre social LARES, situé à Montfort‐le‐Gesnois, propose une multitude 
d'activités et de services, à tous les habitants de la Communauté de Communes, 
afin de faciliter la vie quotidienne et répondre aux besoins de chacun, en matière de 
logement, d'insertion ou d'assistance sociale.... Il est présent pour vous 
accompagner dans vos différentes démarches administratives ou dans la conception 
de vos projets. C'est aussi un lieu de solidarité, de partage, d'écoute, d'échanges 
entre tous.

Pour qui ? Les jeunes âgés de 16 à 25 ans, sortis du
système scolaire, résidant sur le territoire du Gesnois
Bilurien, quelle que soit la situation, le niveau scolaire ou la
qualification.
Pourquoi ? L’orientation, l’accompagnement au projet
professionnel, l’accès à la formation, l’aide à la recherche
d’emploi, l’aide aux démarches et à l’accès aux droits
(mobilité, logement, santé, citoyenneté…)
Comment ? En prenant rendez­vous, avec un.e
conseiller.e à votre écoute pour vous apporter un conseil,
une aide et un accompagnement personnalisé. (Prise de
RDV au 02 43 71 70 33)
Où ? À Montfort­le­Gesnois (Centre social LARES, situé 1
place Jacques Moreau) les lundis et vendredis ou dans l’une
des autres permanences du Gesnois Bilurien : Connerré,
Bouloire, Savigné­l’Evêque et Le Breil­sur­Mérize.

La mission locale
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Hébergement temporaire chez l'habitant

France services 

Vous avez besoin d'aide pour vos démarches administratives ? Vous rencontrez des difficultés avec internet ? 
Les espaces France Services sont là pour vous accompagner. 

Vous pouvez être reçu, sur rendez­vous : 

Montfort­le­Gesnois 02 43 76 70 25 Le Breil­sur­Mérize  02 72 88 03 62
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Conseil Départemental

4 années d'action résolues pour tenir nos engagements, répondre à vos attentes pour l'attractivité de notre canton 
que nous aimons tant.
4 années jalonnées de projets. Ces derniers n'ont pas manqué durant ces 4 ans. Que ce soit dans : 
­ Le sport avec des pistes d'athlétisme de Nuillé le Jalais et Monfort le Gesnois ainsi que l‘extension du gymnase de 
Savigné l’Évêque 
­ La culture avec le soutien apporté au festival Troubles ville de Connerré
­ La santé avec la maison médicale de Saint­Mars­la­Brière
Sans oublier les infrastructures routières le barreau de Connerré, la zone de dépassement d'Ardenay­sur­Mérize 
ainsi que la rénovation de plusieurs centres bourgs.
Le Département est partenaire des communes mais également des associations. Ces dernières font vivre notre 
territoire et nous pouvons compter sur le riche tissu associatif Que ce soit dans le domaine sportif culturel ou social 
pour être créateur d'attractivité et de bien vivre ensemble.
Nous pouvons être fiers du travail qui a été accompli et nous restons pleinement impliqués actifs et présents 
quotidiennement sur le terrain, à votre écoute pour construire l'avenir de notre canton.  Un avenir qui au regard du 
contexte budgétaire national nous oblige à faire mieux avec moins. 
Vous recevrez dans les prochains mois, notre bilan de mi­mandat qui reviendra sur notre action quotidienne à votre 
service et celui de notre canton. 
Nous sommes à vos côtés et vous présentons nos meilleurs vœux pour cette années 2025.  
Qu’elle soit synonyme d’apaisement et de rassemblement.  

Vos Conseillers départementaux 
Hélène LE CONTE & Anthony TRIFAUT

Madame, Monsieur,

Nous avons le plaisir avec cette expression dans votre bulletin municipal de revenir 
sur le chemin que nous avons parcouru ensemble depuis 2021 et la confiance que 
vous nous avez accordée depuis.
En effet, depuis maintenant 4 ans nous travaillons avec pragmatisme, conviction et 
efficacité. 
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Interview    

      d'un jeune Jalaisien

Nuillé­le­Jalais



En fin d'année, Tilio Pichon, 16 ans, habitant notre commune, jeune espoir 
du cyclisme sarthois, devient champion de France sur piste cycliste à 
Loudéac.

Tout jeune, Tilio pratique le foot, attaquant aux clubs de Connerré et 
Dollon. Il vient d'une famille de cyclistes et très tôt, il est plongé dedans. Il 
choisit de suivre les traces de sa famille.
Il commence le vélo en minime à l'ESC Champagné, équipe pour laquelle il 
coure toujours. Il y a 3 ans, il commence la course sur route, il y a 2 ans, la 
course sur piste.

Les premières courses sur route sont un peu d'appréhension pour lui, mais il prend très vite l'habitude d'être dans 
les pelotons, "ça s'est fait au fur et à mesure du temps." Il remporte alors 7 victoires dès la 1ère saison, dont le titre 
de champion départemental.
Ses succès l'incitent "à persévérer, à poursuivre les entraînements, surtout, à avoir envie de gagner" nous avoue t­
il.

Il découvre alors le cyclisme sur piste. Il ne souhaitait pas en faire, car il avait peur des chutes. Et finalement, 
aujourd'hui, ce qui lui plait, "c'est la vitesse, aller au bout de soi­même, jusqu'à la ligne et jusqu'au dernier mètre" 
nous dit­il. Il obtient alors très rapidement des résultats sur la piste. Il conclu l'année 2024 en beauté avec 2 titres 
de champion de France à Loudéac sur la vitesse et sur le 500 mètres départ arrêté.
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"Au début, je ne réalise pas, mais les jours passent et je me rends compte que 
c'est énorme, que c'est beau, que c'est une fierté pour ma famille qui m'a aidé." 
Sa maman qui l'inscrit sur les courses, son papa qui l'emmène aux différents 
championnats. "Mes parents comptent beaucoup pour moi, tout le temps, ils 
sont derrière moi à me pousser et à vouloir que je fasse du mieux possible. Je 
leur rend ma fierté." Quel remerciement d'un enfant pour ses parents..
Dès qu'il a prit le pli sur la piste, il gagne des titres, notamment sur les 
championnats régionaux. Il aime ça et c'est parti pour lui.
Ses parents ont eu raison de l'inciter. Tilio est aujourd'hui une fierté pour notre 
commune.
Sur la route, Tilio obtient 10 victoires en U17. D'ailleurs, il remporte la course 
organisée à Nuillé, au mois de juillet. Mais également, le Paris­Tours, qui 
rassemble les meilleurs coureurs et sprinteurs amateurs, sur une distance d'1 
km avant la course des professionnels. Cette course, "je l'avais dans ma tête et ça 
me tenait à coeur, ce qui m'a aidé pour les championnats de France."
Tilio souhaite poursuivre les courses sur route et sur piste. Mais ne lui parler 
pas de cyclo­cross...

Merci Tilio pour cet entretien et tu as raison d'avoir de telles ambitions. 
Nous sommes fier de toi.

Benoit Jarrier, son oncle, 10 ans chez les professionnels, a sans doute une part de responsabilité dans les succès de 
Tilio. Certes, "il est content pour moi, il ne me donne pas de conseil, juste papa et maman, je les écoute et c'est 
tout."
A la question, Tilio, quels sont tes objectifs ? "Mon rêve, c'est de finir professionnel, soit sur route, soit sur piste, et 
d'aller le plus haut possible."

Début janvier, il est sélectionné avec l’équipe de France à Appeldorm, aux Pays­bas. 
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Souvenirs,   

      souvenirs...

Nuillé­le­Jalais



André nous ouvre son portail, et après nos présentations, il nous invite à nous installer au chaud. Nous lui proposons 
d'appeler sa fille qui habite au Breil afin qu'elle nous rejoigne. Elle aurait aimé  être présente, mais malheureusement 
grippée, elle n'a pas pu nous rejoindre. "Y a des jours comme ça, tout marche bien et y'a des fois, tout marche de 
travers. Comme disaient les anciens autrefois à la campagne, quand ça a qu'a à mal faire..." André se souvient que ses 
grands­parents parlaient le patois sarthois ensemble. L'une de ses deux petites filles, Aurélie, désirait aussi être parmi 
nous. Il l'appelle mais elle ne répond pas. Il lui laisse un message : "les messieurs sont arrivés, dès que tu as mon coup 
de fil, tu viens nous retrouver à la maison s'il te plaît." Aurélie est sur la route, elle nous rejoindra un peu plus tard.

L'entretien débute, après avoir offert à  André, panier garni et chocolats de la part de la Municipalité, car il n'a pu 
assister à la sortie organisée pour nos aînés courant décembre.  Ravi, il nous avoue : "je trouve que la commune est bien 
avec ses aînés."

Les premières informations très vite se répandent... André est né rue Gambetta au Breil en 1931, à 100 mètres de la 
maison qu'il habite à la Route depuis 1960, maison qu'il doit à celui qu'il considère comme son deuxième papa. Nous y 
reviendrons plus tard... Son grand­père était menuisier, sa grand­mère, couturière à domicile, tous les deux à Solutré. 
Son papa était lui aussi menuisier, sa maman, épicière, tous les deux au Breil. En 1936, le papa d'André y achète la 
grande maison située 7 rue Couperie, aujourd'hui habitée par la soeur d'Aurélie. Il y installe son entreprise de 
menuiserie.

La famille d'André a toujours vécu dans le secteur. "Et encore aujourd'hui d'ailleurs,  à cette époque, c'était l'habitude, 
c'est pas comme aujourd'hui, parfois les jeunes sont à plus de 100 km de leur famille." Le Mans était le plus loin qui les 
séparait. André y allait à vélo, même l'hiver. Sa maman s'inquiétait qu'il lui arrive un accident dans le camp d'Auvours. 
André lui répondait : "si je tombe, les militaires vont bien me retrouver au dégel. Ma maman n'aimait pas que je lui 
parles comme ça, c'est trop triste André me disait­elle." C'était une habitude qui ne le souciait pas, nous avoue­t­il.

Comme son travail, l'ébénisterie et la menuiserie. André a travaillé pendant plus de 50 ans, "10 heures par jour, et 
aujourd'hui, y s'plaignent avec leurs 35 heures. Alors, j'veux pas discuter de ça (...)." Le médecin de l'époque lui demande 
de lever le pied. "J'commencais le matin à 7h30, je rentrais manger chez moi, et je repartais à l'atelier jusqu'à 10h30, 
11h00 le soir (...), le plus que j'ai fait, c'est 3 mois de suite sans prendre un seul jour de repos." 

Pour la nouvelle édition du bulletin, nous avons choisi de nous entretenir avec 
Mr André Launay, le doyen de notre commune. Avant notre arrivée chez lui, 
toutes nos questions étaient prêtes,  l'enfance, l'éducation, l'école, les fêtes, la 
vie autrefois à Nuillé... Nous n'avons pu malheureusement tout évoquer. Nous 
nous sommes laissés guider par les propos de celui que tout le monde appelle 
Dédé. A certaines questions, André semblait hésiter : "jusqu'à présent, j'ai une 
bonne mémoire, heureusement pour moi, mais pour les choses qui sont plus 
loin, y faut que j'réfléchisse un moment, y faut pas tout me demander, vous qui 
êtes plus jeunes que moi, vous devriez connaître tout ça par coeur plus que 
moi... " Il y a des choses qu'on ne sait pas André, et c'est pour ça qu'on est venu 
vous voir.

Aujourd'hui, visiblement, nous n'en faisons pas assez... "Je ne veux pas discuter de ce sujet, moi, je ne me suis 
jamais plaint, car j'avais beaucoup de travail, et, physiquement, j'étais très résistant, mais comme j'étais né sous 
une bonne étoile, je pense que ça m'a aidé."46



Nous essayons d'interroger discrètement André sur sa future épouse. Il nous apprend que Renée est née à Nuillé, "en­
bas à la ferme, juste en face, là, le pré qu'il y a et la maison en­bas." Il sagit du lieu­dit la Croiserie.  Elle a ensuite 
grandie au­dessus de la Pie qui Couette, la maison à gauche en direction de Thorigné, et a effectué sa scolarité à 
Nuillé.
Nous demandons à  André comment il a rencontré Renée. "On s'est connu, si vous voulez à l'époque des catéchismes 
quand on était enfant." Puis ils se perdent de vue, car elle part vivre avec ses parents au Mans. Ils se retrouvent 
quelques années après, "comme j'avais 4 soeurs et 1 frère, on était 6 enfants de mon côté et comme mes soeurs l'a 
connaissaient bien, bon, ben alors, c'est comme ça que je suis reparti avec elle." Rires. Ils allaient tous ensemble au 
cinéma, et "avec mon copain, on servait de chevalier protecteur, car mon papa ne voulait pas qu'elles sortent seules 
entre filles."

"André commence son apprentissage au Mans, en ébénisterie, à 13 ans, au 44 rue des Maillets. Il y travaille près de 10 
ans, avant que n'intervienne le service militaire en 1951. André est appelé à la caserne de Toul, en Meurthe et Moselle, 
à côté de Nancy, d'abord, un an dans le génie de l'air, "j'm'y plaisais bien moi à Toul". André est d'abord simple soldat, 
puis au bout de 6 mois, son commandant le nomme caporal.  André se souvient que son commandant à Toul, avec qui 
il s'entendait bien, lui avait dit, "Dédé, j't'appelle Dédé, car je te connais bien, t'as été baptisé dès tes débuts, Dédé, tête 
de cochon... Ah là, j'ai dis, non, j'ai jamais été Breton moi." Quel caractère André... Afin de le rapprocher un peu du Breil, 
son commandant le mute à la base aérienne de Compiègne. Il lui adjoint alors, 30 militaires qui seront sous ses ordres, 
pour monter des bâtiments pré­fabriqués. "Moi qui était ébéniste, et avec les gars que j'ai choisi, on a  fait tous les 
agencements intérieurs des bâtiments, à Compiègne, on était heureux comme tout." André y profite même de 
permissions exceptionnelles. A l'époque, André faisait des courses cyclistes, alors "mon supérieur, avec qui j'étais 
copain, m'a dit, je vais te réserver une pièce pour ranger ton vélo, et tu pourras sortir quand tu voudras, de telle heure 
à telle heure. Et ça, c'était beau."
Le service militaire a duré 18 mois. "Ca allait mal en Algérie, ils m'ont fait faire 6 mois de plus. Ils voulaient m'envoyer 
en Algérie. J'avais 20 ans mais j'avais pas peur. Comme j'étais en pension depuis l'âge de 13 ans et demi, j'avais pas 
peur de n'importe qui." Il va directement voir son commandant et lui dit : "mais dîtes donc, vous vous rendez compte, 
vous allez m'envoyer en Algérie, ces gens­là, ils m'ont jamais rien fait, je refuse de partir et de prendre les armes contre 
eux. Dites­moi votre pensée ? Vous avez envie d'y aller vous ? Il m'a dit certainement pas, mais ça t'en parles à 
personne." André ne fera pas l'Algérie. "J'ai dit, je suis d'une famille de 6 enfants, et normalement, pour aider ma 
maman, je suis soutien de famille. " Son commandant lui répond : "tu m'aurais dis ça tout de suite, je l'aurais noté, 
t'aurais jamais été appellé, André. Eh ben, j'ai dit, notez­le s'il vous plait." Rires. Il lui fait alors un dossier afin qu'il ne 
parte pas en Algérie.

André s'absente quelques instants. II nous apporte, ce qu'à l'armée, nous appelons un quart, équipement métallique 
indispensable pour les missions militaires, qui sert de tasse, de bol ou de casserole. Un quart, sur lequel André a gravé : 
1951­1952, à ta santé, Renée chérie, Toul, Reims, Compiègne. Il nous désigne alors du doigt, les nombreuses photos 
suspendues aux murs, autour de nous : "Renée, mon épouse, c'est elle qui est là, elle vous écoute, attention à ce que 
vous dites hein ?" Nous n'en doutons pas André. Renée et André se marient le 29 octobre 1953. "On s'entendait à 
merveille avec mon épouse." Partie en 2017, Renée repose aujord'hui au cimetière de Nuillé. "Il est très beau notre petit 
cimetière, on y va presque toutes les semaines avec ma fille. Quand on va faire nos courses à Connerré, on s'y arrête. 
Moi j'appelle ça, faire un p'tit coucou à mon épouse." Avec beaucoup d'émotion, André ajoute : "ma fille, qui est notre 
unique fille, aimait beaucoup sa maman, elle était très très dévouée pour nous deux." André et Renée n'ont eu qu'un 
enfant, "parce que, comme je travaillais beaucoup, j'ai pas pu faire plus." Rires. "Une fois, la femme du docteur 
Caminati, m'a demandé pourquoi je n'ai eu qu'un enfant, j'ai dit, j'ai pas pu r'commencer parce que j'étais trop 
fatigué." Rires. Renée souhaitait 3 enfants," mais bon, ça ne s'est pas produit, c'est tout..." 47



André prend sa retraîte à 62 ans. "Oh, mais ça, c'est pas la peine de le marquer, parce que j'veux pas que Macron fouille 
dans mes papiers . " Rires. Nous ne lui dirons pas André... Nous lui demandons ce que le président Macron en penserait. 
André nous donne son avis sur la société actuelle, mais il nous demande de ne pas retranscrire ses propos. Ce que nous 
faisons. A l'occasion des précédents voeux de Madame le maire, à l'arrivée d'André, nous allons le saluer. Il nous 
demande si le président Macron est présent pour discuter avec lui...

Nous lui demandons ensuite d'évoquer quelques souvenirs de son enfance. "Des copains, j'en avais beaucoup, j'étais 
copain avec tout le monde." Il avait un grand copain d'enfance, dont le papa était charpentier au Breil. Jusqu'au départ 
au régiment de son camarade en 1949, ils restent ensemble, et louent une chambre au Mans.

L'atelier d'André n'existe plus aujourd'hui. "Ma maman est décédée à 102 ans. Elle ne voulait pas que cette maison soit 
vendue. Elle m'a dit, débrouille toi pour que quelqu'un de la famille la garde. Alors, quand j'ai hérité, j'ai donné toute ma 
part à ma première petite­fille. Aujourd'hui encore, c'est elle qui y habite."

D'autant qu'à l'époque, André est déjà propriétaire de sa maison à la Route. Rappellez­vous, nous avons évoqué cette 
maison auparavant... L'ancien propriétaire était un grand copain de son papa, ils faisaient ensemble des travaux au 
domaine de Pescheray. "Un jour, Il m'a dit, comme on n'a pas d'enfant, Dédé, cette maison elle est pour toi, il m'avait 
garanti que cette maison, personne d'autre ne l'aurait. J'avais 12­13 ans quand il me l'avait promis. Dédé, cette maison­
là sera à toi. Tout ça parce qu'il était très copain avec mon papa." Beau­papa, comme il l'appelle, l'emmenait souvent à 
la pêche, il y avait une barque à la Belle­Inutile. "Comme il n'aimait pas être tout seul, il a demandé à mon papa si je 
voulais bien aller à la pêche avec lui. C'était mon deuxième papa. C'est des p'tites choses comme ça mais c'est important 
quand même. Moi, je me plais bien ici, ah ouais, j'm'y plais bien."

Au retour du service militaire, il rentre en Sarthe. Son patron du Mans souhaitait le reprendre, mais André choisi de 
rejoindre l'atelier de menuiserie de son papa, situé au Breil, afin de l'aider. Son papa avait pris tellement de commandes 
en ébénisterie, que "je ne suis jamais reparti de son atelier. A l'époque, y avait beaucoup de menuisiers, mais qui 
n'étaient pas qualifiés pour faire les meubles de style que moi je faisais. Y avait tellement de clients que je ne suis 
jamais reparti, j'ai toujours travaillé dans l'atelier de mon papa, au 7 rue Couperie, moi, je me plaisais bien ici, y avait 
une très belle clientèle."

En 1972, André reprend l'atelier de son papa. Il y exerce son activité jusqu'en 1993. Il 
aurait pu prendre sa retraite beaucoup plus tôt. Mais à la demande du maire du Breil 
et de Marcel Avignon, qui souhaitaient qu'il continue, et parce qu'il y avait des travaux 
prévus dans les écoles, André accepte de continuer 2 années supplémentaires. "Ils 
m'ont dit, André, est­ce que tu veux bien accepter de faire 2 ans de plus ?" Il  leur 
répond : "oui, je suis d'accord avec vous, parce qu'on s'entend bien, y a une très bonne 
ambiance, et bon ben moi, j'étais en bonne santé, j'avais pas envie d"arrêter, c'était un 
beau métier". Même si à une époque, on disait des artisans, "qu'on était tous classés 
pour des tricheurs, on disait de nous qu'on ne déclarait pas tout. A l'époque, il y avait 
une bonne entente, du point de vue échange entre artisans et tout ça marchait bien, et 
avec la clientèle aussi. Aujourd'hui, y a une mauvaise mentalité, j'vais pas vous faire un 
dessin."

Nous essayons d'en apprendre plus sur la commune, les cérémonies, les fêtes, Noël, le 14 juillet... André se 
souvient qu'il donnait le départ des courses de vélo, tant appréciées par nos aînés, avec Marcel Avignon.
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A Noël, "comme on était beaucoup d'enfants, pour les parents, c'était difficile. On était 6 enfants, on n'avait pas grand 
chose, une orange, quelques croquettes de chocolat, mais on était heureux comme tout, ça nous suffisait, on était très 
reconnaissant envers eux, nous, dans la mesure du possible, on les aidait."

Il travaillaient beaucoup "et je peux vous dire, des heures, ils en ont fait des quantités." Il aidait notamment sa maman 
épicière, à servir les clients, son papa, à fabriquer les cercueils et aux mises en bière. "C'est pas drôle mais ça vous 
endurci le caractère, j'peux vous l'dire, quand on est jeune... On a tous les yeux braqués sur nous, toutes les familles. 
Enfin, c'est des souvenirs qui sont pas drôles. Faut peut­être pas marquer ça." André est ému, nous aussi, et nous 
respectons son souhaît de ne pas développer ce sujet.
Concernant le 14 juillet, "J'm'en souviens pas spécialement. Evidemment, quand c'était possible, on allait faire un bout 
de défilé, mais c'est tout. C'est des choses que j'ai rarement fait."

Nous évoquons alors avec André, ses souvenirs de nos anciens, auxquels nous avons consacré un article ces dernières 
années dans le bulletin. Au sujet de Mr Pouphille, André nous avoue qu'"il est charmant comme tout (...), je l'ai toujours 
estimé, on a toujours été copain. Je l'ai félicité quand j'ai lu l'article sur le petit Jalaisien." Concernant Mariette Levilain, 
André répond : "oh Madame Levilain, je l'aimais bien, simple, gentille comme tout. Elle a un garçon, Christian, il adorait 
ma fille, c'était sa p'tite copine." Et au sujet de notre chère et adorée Gisèle : "c'est la maman de Michèle Bureau, je lui 
ai téléphoné cette semaine." Michèle nous en avait parlé 2 jours avant notre entretien, lorsque nous sommes allés 
remettre à mémé Gisèle, notre doyenne, un panier garni et des chocolats, offerts par la Commune. "On se connaît 
depuis toujours avec Michèle, et à une époque, son fils Richard venait faire le jardin chez moi. Avec ces gens, on a eu 
beaucoup de contacts. Ils ont habités presqu'en face de chez moi. Moi, j'étais au 7, rue Couperie." Et de leurs fenêtres, 
ils se parlaient, à la belle saison, les fenêtres grandes ouvertes, et discutaient ensemble. "Elle est charmante Michèle, et 
Joël aussi. Ce sont des gens que j'aime beaucoup, depuis très longtemps, et je n'ai jamais changé d'avis. Et je pense 
que eux aussi."

Nous évoquons ensuite avec André les vacances. "J'en prenais tous les ans au mois de septembre. Pas en juillet, ni 
août, car tous les travaux d'école aux alentours, c'est moi qui les faisais pour la rentrée." Ils allaient un peu partout, 
beaucoup en Corrèze, d'abord, avec son grand copain d'école, qui était le seul à avoir une voiture. Ensemble, ils visitent 
la Corrèze, le Puy­de­Dôme, les Pyrénées, Biarritz... "On connaissait tout ça par coeur."

Aurélie, sa petite­fille,  nous rejoint. "Ah ben la voilà, et avec un beau sourire en plus." dit André. Nous l'a saluons et lui 
souhaitons tous nos meilleurs voeux. Elle s'excuse pour son retard. "Aurélie est ma 2ème petite­fille, charmante comme 
tout, comme son papi. Si tu savais toutes les questions indiscrètes qu'ils m'ont posé Aurélie ? J'osais pas répondre..." 
Rires. Bien évidemment, c'est faux, tous deux, Eric et moi, sommes des personnes très discrètes... "Et c'est pour ça que 
je voulais que tu viennes m'accompagner Aurélie..." Elle lui répond avec douceur et bienveillance, en lui chuchotant, "je 
vais te défendre papi."
Nous demandons à Aurélie de nous raconter ses souvenirs de petite­fille. "Oh là là, je ne m'attendais pas à celà, 
que vous me posiez des questions, qu'est­ce que je peux vous dire ?" Aurélie est génée, elle ne s'attend pas à ce 
qu'on l'interroge. Pardon Aurélie, c'était une manière pour nous, d'en savoir un peu plus sur la vie de votre grand­
père... "Je regrette de ne pas avoir une aussi bonne mémoire que lui" nous avoue t­elle. André rajoute, ce qui 
permet d'échanger avec Aurélie : "avant que t'arrives, ils me parlaient des vacances, tu t'en rappelles ? " Elle nous 
répond qu'elle s'en souvient très bien, qu'ils partaient tous ensemble en famille, au moins une semaine, au départ 
en Corrèze, c'était un rituel pour la famille.
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"Moi, petite­fille, je me souviens surtout de son atelier, et de mon arrière­
grand­père que j'ai eu la chance de connaître." André nous avoue que son 
papa les gatait, elle et sa soeur, avec du pain et du beurre, que sa maman 
faisait elle­même à la baratte. "J'peux vous dire que les tartines, ça y allait...". 
Rires. "Et après ça, Aurélie allait jouer dans l'atelier avec moi, en attendant 
que leur maman rentre du travail." Jouer, c'est­à­dire Aurélie ? "Dans un coin 
de l'atelier, on avait droit à des outils, des clous, des marteaux, des planches. 
On regardait. Plus grandes, on faisait des dessous de plat en fornica. J'aurais 
adoré en apprendre plus."

"Elle était très douée pour découper des planches, et ça lui plaisait beaucoup, elle avait beaucoup de goût, et avec 
moi, ça marchait très bien" dit­andré. Aurélie nous avoue que "mon papa ne voulait pas que je me serve d'un outil, 
pour des raisons de sécurité, et donc je profitais de son absence, pour m'en servir." Beaucoup plus tard, "on a 
construit avec mon grand­père et mon mari, ensemble, ma table de salle à manger, mon meilleur souvenir" nous 
révèle­t­elle. André était déjà à la retraîte.

"Dans mes souvenirs, mamie faisait beaucoup pour Nuillé, pour l'école, des crêpes, des gauffres, des objets pour la 
kermesse..., elle était très douée mamie pour faire des choses comme ça... " Aurélie se souvient que son grand­père en 
a fait beaucoup pour la commune de Nuillé. André acquiesce et nous avoue avoir beaucoup travaillé avec Marcel 
Avignon, ancien maire de Nuillé. "On s'entendait à merveille tous les deux, on en a fait des travaux pour la commune, 
pour les écoles et tout, tous les travaux d'école, c'est moi qui les a faits, j'y ai changé toutes les fenêtres à la grande 
école (...)." Mais pas seulement, quelques années après 1972, André refait toute la cuisine de l'école, "je l'ai refaite 
entièrement. A cette époque, c'était le début du stratifié, et ils m'avaient demandé parce qu'il n'y avait personne qui 
faisait ça dans la région, de faire quelque chose de propre et de bien, et qui soit facile à entretenir." Aurélie se 
souvient y être allée avec lui.
Aurélie est fière de nous révèler qu'un garçon de la famille deviendra Compagnon du Devoir en menuiserie, et rajoute 
que tout ça est noté dans les petits carnets secrets d'André, "car il note tout, le temps, les températures, tout..." 
D'ailleurs, André nous demandera de signer un autographe sur un morceau de carton. Ce que nous faisons, en plus de 
rajouter un petit mot de gentillesse de notre part.

Nous demandons à Aurélie qu'elle est sa relation aujourd'hui avec son grand­père. "Et bien, ça dépend des fois, car il 
a son caractère, et il ne s'en cache pas. Il vous a parlé de l'armée ? " Oui, Aurélie, nous avons, à partir de ce sujet, perçu 
le caractère de votre grand­père... Elle regrette de ne pas le voir assez souvent. "Je le vois de manière assez irréguliére, 
mais je sais que ma mère prend soin de lui, et j'ai ma soeur, au Breil, qui est là aussi. Moi j'habite Saint­Maixent, c'est 
plus compliqué." André comprend qu'avec le travail et la vie de famille, "c'est très compliqué parfois de se voir, tu n'es 
pas forcément disponible comme je le voudrais Aurélie, je le sais..."

André s'absente à nouveau, et revient avec des photos et des cartes postales que sa maman vendait dans son épicerie. 
"Comme vous m'avez l'air sympathiques messieurs, je vais vous donner des cartes postales de Nuillé. Je vous en fait 
cadeau. Vous choisissez ce que vous voulez messieurs."
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Aurélie nous dit : "je ne sais pas si vous avez remarqué, mais papi fait beaucoup d'humour." Si si, Aurélie, nous 
l'avons bien remarqué, autant que son petit caractère...

"T'en penses quoi toi, Aurélie ? " Celle­ci répond aussitôt : "de quoi, te dire que tu es le meilleur ? Et bien, je suis 
obligée de dire que t'es le meilleur, papi." André rajoute, de manière émouvante : "je suis content que tu sois venu 
m'aider, j'avais peur qu'on me pose des questions trop indiscrètes."  A nouveau, ce n'était surtout pas notre 
intention André.

Nous demandons à André si nous pouvons le prendre en photo. " Faut p'têt pas que j'bouge de trop. Vous avez pas 
peur que ça attire énormément de touristes pour venir me voir ? " Rires. Si justement André, c'est pour cela qu'on 
est là, afin que les gens viennent vous découvrir. "Des cars tout entiers pour venir voir un phénomène comme moi 
dans une aussi petite commune ? "

Nous interrogeons André et Aurélie sur toutes les photos suspendues, sans aucune indiscrétion de notre part. André 
nous dit : "ça, c'est les photos qu'Aurélie a prises de Renée, à la maison de soin de l'hôpital du Mans. Mon épouse, 
moi je la qualifie, et l'ai toujours qualifiée d'une personne exceptionnelle." André nous invite à rentrer dans sa salle le 
à manger, "vous pouvez y aller, c'est pas défendu. " Ensemble, nous regardons toutes les photos accrochées aux 
murs. "Là, c'est les vacances avec Renée, là mon frère, là, c'est ma maman, 102 ans, dans le grand cadre­là, les 5 
générations, ça c'est les volets que j'ai fait à la maman d'Aurélie, à sa maison au Breil, des volets en chêne comme 
autrefois, là, c'est la photo de ma communion en 1943... Et j'en ai encore plein les tiroirs." nous dit Dédé.

Nous les quittons. Merci André, merci Aurélie, merci à tous les 2 pour toutes ces confidences. Ce fut un plaisir pour 
nous.

André nous apporte alors sa photo de mariage, en nous disant, "c'est le plus beau couple de la région, vous pouvez 
lire ce qu'il y a derrière ? " Ce qu'Eric s'empresse de faire, un hommage à son épouse, disparue en 2017 (...). "J'aurais 
jamais pensé de voir un jour 2025, j'pensais pas que j'irai jusque­là, eh ben vous savez quoi, mon épouse, elle 
m'aurait dit, Dédé, c'est parce que tu le mérites, souvent, elle me disait ça." Avant de rajouter, "moi, j'avais une 
épouse charmante, hein Aurélie ? " Laquelle acquiesce. "Et j'aimerai bien qu'elle soit encore avec moi, mais la maladie 
a mis fin à notre idylle."
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HORAIRES D'OUVERTURE DE LA MAIRIE AU PUBLIC : 

Mardi : 9h00 ­ 11h30 et 16h30 ­ 18h45
Jeudi : 9h30 ­ 11h30 et 14h30 ­ 17h00

1er samedi du mois : 9h00 ­ 11h30 
Téléphone :  02 43 89 83 24

contact@nuillelejalais.fr
maire : maire@nuillelejalais.fr

commune de Nuillé­le­Jalais Intramuroswww.nuillelejalais.fr  
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